
Chez l’urologue : 

« – J’ai reçu les résultats de vos analyses : vous êtes stérile, Monsieur ! 

– Ma femme va me faire un scandale quand je vais lui dire que je ne suis pas le père des enfants. » 

 

* 

« Je ne suis jamais énervé quand je suis seul. Donc, le problème ne vient pas de moi. 

 

* 

Une vieille dame demande à son amie : 

« – Sais-tu comment on appelle un homme qui a perdu son intelligence ?  

– Non !  

– Un veuf ! » 

* 

L’ouverture d’esprit n’est pas une  fracture du crâne. 

 

* 

En 2023, dans le monde entier, on a gaspillé cinq fois plus d'argent pour des implants mammaires et du 

viagra que pour la recherche contre la maladie d'Alzheimer. On peut donc conclure que, dans trente ans, il y 

aura un très grand nombre de personnes avec de gros seins et de superbes érections, mais incapables de se 

rappeler à quoi ça sert. 

* 

« Trop de gens sont jaloux sur cette terre. Dès qu’ils te voient heureuse dans les bras d’un homme…ils 

s’empressent d’aller le dire à ton mari ! » 

* 

En confession : 

«  – Mon Père ! Tous les jours, j’entends une voix qui me dit ce que je dois faire. Pensez-vous que je suis 

possédé ? – Non, mon fils ! Tu es marié. » 

* 

« Parfois, je pense sérieusement à arrêter de boire tant de vin. Puis, je pense aux viticulteurs et à leur famille 

qui ont besoin de moi. » 

* 

Une femme demande à son mari : 

« – Pourquoi c’est toujours moi qui dois préparer à manger ?  

– Parce que, d’après la convention de Genève, le prisonnier doit être nourri ! » 

 

* 

« En France, on n’a pas le droit de baptiser son fils Sex toy bouillant, mais on peut l’appeler Godefroy. » 

 

* 

« C’est bizarre, la vie. Un jour, tu es heureux et le lendemain…c’est lundi ! » 

 

* 

« – Chérie ! Tu pleurerais, si je mourrais ?  

– Tu sais bien que je pleure pour un rien ! » 

* 

« Si on perd sa valise à Dubaï…on est à bout d’habits ! » 

* 

Dans les années 60, dans une voiture de métro pleine à craquer, une femme, debout, s’écrie : 

« – C’est bientôt fini, espèce de dégoûtant ! Vous n’avez pas honte ! 

– Oh ! Calmez-vous, ma p’tite dame, répond l’homme en bleu de travail qui est serré contre elle. Y a 

maldonne ! Je suis ouvrier chez Renault et je viens de toucher ma paie. Les billets sont dans mon portefeuille 

et l’appoint, on me l’a fait avec un rouleau de pièces qui est dans la poche de mon pantalon. Faudrait pas 

confondre ! 

La jeune femme se tait. Mais, quelques minutes plus tard, elle dit au type : 

– Dites donc ! Vous n’allez tout de même pas me faire croire que vous avez eu une augmentation entre deux 

stations ! » 


